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Individualisme 
et 

Solidarité 
- au Village -

Au cours du XIlI me Congrès des 
Allocations familiales qui s'est te-
nu cet été à Paris, le Président de 
la République a procédé à l'inaugu-
ration solennelle de la Maison socia-
le édifiée par la Caisse de Com-
pensation de la Région Parisienne. 
En visitant à la suite les multiples 
rouages de cet organisme si vivant, 
si bien adapté aux exigence de la 
vie moderne, qui offre à ses quelque 
cent mille familles bénéficiaires les 
bienfaits variés de services sociaux 
très au point, notamment son dispen-
saire, ses consultations, son cercle 
de jeunes avec groupement de cam-
ping, ses cours d'enseignement mé-
nager, etc.. on ne pouvait s'em-
pêcher de faire un rapprochement 
entre l es merveilles ainsi réalisées 
et l'abandon dans lequel sont encore 
plongés, au point de vue de l'organi-
sation sociale, la plupart de nos vil-
lages. . . . 

Sur ce' plan, tout y est à faire ou 
à peu près. 11 faut que, sans tarder, 
les bonnes volontés et les compéten-
ces qui ne manquent pas pour s'at-
teler à cette tâche de première né-
cessité puissent être mises à même 
de poser des jalons et d'esquisser les 
traits de l'action sociale rurale. Si-
non ce sera la continuation de l'exo-
de vers Ta ville, qui attire en raison 
des commodités qu'elle offre pour le 
logement, l'hygiène, le plaisir. Dans 
l'état actuel des choses, il est certes 
bien difficile au village de soutenir 
la lutte contre elle. Mais le village 
n'est pas irrémédiablement condam-
né pour peu que s'acharnent à sa 
défense un vaste effort d'organisa-
tion collective, une collaboration sin-
cère et agissante de tous ceux qui, 
à un titre quelconque, . y détiennent 
une part d'influence, municipalités, 
syndicats agricoles, instituteurs, pro-
priétaires, infirmières-visiteuses, etc.. 

Il n'y a pas à se dissimuler qu'il 
s'agit là d'une œuvre de longue ha-
leine. Elle ne peut être improvisée 
et devra faire sa trouée en sapant, 
avec patience, les préjugés et la rou-
tine qui ont souvent des racines pro-
fondes dans le terrain français. On a 
tendance, chez nous, à se méfier des 
innovations et les nouveaux venus, 
pour se faire accepter, doivent mon-
trer de la patience et de la diploma-
tie. C'est pourquoi il serait bon que 
les animateurs des centres sociaux 
dont la création apparaît si désira-
ble dans les communes rurales ou, 
tout au moins pour procéder par 
étapes, dans les cantons ou les gros 
bourgs, fussent recrutés parmi les 
autochtones ou qu'ils eussent tout 
au moins des attaches familiales 
dans les pays où s'exercera leur 
action. 

Ces animateurs et animatrices, car 
une telle organisation nécessitera de 
nombreux concours féminins, ne de-
vront recourir cfu'accessoirement à 
des moyens de propagande intellec-
tuels, tel que des conférences, cercles 
d'études, projections de films. Il 
leur faudra chercher, avant tout, â 
rendre à domicile des services prati-
qués, en donnant des conseils, mieux 
encore en suggérant les améliora-
tions susceptibles d'être apportées à 
'a mise en valeur du jardin, au 
rendement de la ferme. Et pour que 
l'aménagement des maisons, aux 
soins des enfants et à leur éducation 
ces suggestions ne restent pas théo-
riques, ils devront aussi s'efforcer de 
faire comprendre aux intéressés l'uti-
lité des groupements coopératifs, la 

Toujours Je Blé 

Non, ne rions pas ! Nous ne com-
prendrons jamais rien. 

Les journaux nous appreiment 
une très bonne nouvelle, parmi les 
centaines de mauvaises. La récolte 
du blé dans notre beau pays a été 
superbe. Onze millions de quintaux 
de surabondance ! Une merveille ! .. 
De quoi faire baisser le pain à dix 
sous ! 

Détrompez- vous. Le monde est 
renversé. Autrefois, quand la récol-
te était bonne tout le monde se ré-
jouissait et chacun en profitait. Ja-
dis les années d'abondance étaient 
considérées comme un bienfait du 
Père Eternel. Aujourd'hui on se hâte 
de réunir une conférence Interna-
tionale ( que de vaines parlottes ) 
et chaque pays vient se plaindre de 
son abondance en blé, en café ou en 
poires et y chercher un remède pour 
amener la famine. Merveilleux, cela 
aussi. 

Les producteurs, habitués à ga-
gner par leurs spéculations sur les 
matières de première nécessité, sont 
absolument désespérés de voir leurs 
greniers, leurs entrepôts bondés, et 
de se trouver dans l'obligation de 
vendre le tout à des prix réduits. 

Voilà. Là-dessus le pain coûte aus-
si cher que lorsque le blé ne pousse 
pa i et le consommateur, autre genre 
qui pousse en surabondance dans 
nos vergers, regarde, paie et ne dit 
rien. Dame ! depuis qu'il est 
consommateur, il a pris l'habitude de 
payer aussi cher ce qui manque que 
ce qui surabonde. 

Donc l'année prochaine, conseil de 
ne pas semer du blé, autrement il 
faudrait le brûler comme le café au 
Brésil. Semer des carottes, semez 
tout ce que vous voulez, même des 
Poires, quoique ces dernières se 
plantent et qu'il y ait abondance ! 

Et encore une fois voilà. 

La conférence s'est terminée par 
des discours radiodiffusés, par des 
joutes oratoires dans lesquelles le 
délégué russe a félicité le collègue 
balkanique, le délégué allemand a 
embrassé le collègue autrichien, et 
ainsi de suite, à la grande joie des 
Consommateurs qui lisent le journal 
ou qui écoutent Radio-Parlotteville. 
Comme toutes les conférences, na-
turellement, celle-ci aussi va se réu-
nir dans quelques mois pour débiter 
d'autres vains discours. 

Et le pain coûtera aussi cher. Il 
n'y a qu'une chose qui sera bon 
marché : la Poire ! 

Jofi HOLZNER. 

nécessité de mettre en commun la 
puissance d'achat de chacun pour 
le mieux être général, le bienfait du 
confrontement des expériences en 
vue des progrès à réaliser dans 
tous les domaines car, comme l'a 
écrit le Sénateur Borrel, dans un li-
vre récent, intitulé « Les villages qui 
meurent » dans les campagnes il y 
a des syndicats agricoles purement 
professionnels, des sociétés de se-
cours mutuels dont l'objet est limi-
té, des coopératives agricoles en as-
sez grand nombre, mais la notion 
de solidarité, là où elle a pris corps, 
demeure encore quelque peu étroite 
et sans horizon Il faut que 
le paysan prenne conscience qu'il 
peut améliorer en même temps son 
genre de vie et sa valeur person-
nelle, tout en restant lui-même.... Il 
n'y a pas d'action plus utile et plus 
urgente pour l'avenir du pays. 

C.-E. 

Au cours de sa session de Mai 
1933, la Chambre d'Agriculture des 
Basses- Alpes, étudiant la situation 
du marché du blé dans le départe-
ment a décidé à la suite du rapport 
présenté par MM. A. Reynaud et 
Niquet, de faire une propagande par 
conférences en vue de créer des silos 
coopératifs à blé à Manosque, For-
calquier et Sisteron. 

D'après les sondages que nous 
avons pu effectuer, il serait possible 
de créer un 4e silo à Oraison. 

M. Reynaud Alfred, accompagné 
de M. Roman Armand, a été chargé 
de faire des conférences dans les 
communes de la région de Sisteron. 

M. Niquet, accompagné de M. 
Garcin Gustave, opérera dans les 
communes de la région de Forcal-
quier. 

M. Comte, professeur adjoint à la 
Direction, accompagné de MM. 
d'Herbés Henri, Reynaud Gustave 
ou de Salve Jean, opérera dans la 
région de Manosque et dans celle 
d'Oraison. 

MM. Niquet et Garcin visiteront 
les 24 communes de la région de 
Forcalquier, du 7 octobre au 3 dé-
cembre prochain. 

MM. les maires et présidents d'as-
sociation agricoles seront prévenus 8 
jours à l'avance de la date et de 
l'heure exacte de ces .conférences, 
afin d'avoir le temps matériel de 
prévenir les agriculteurs. 

Etant donné l'intérêt que présente 
cette question pour tous les agricul-
teurs soucieux de vendre régulière-
ment leurs futures récoltes de blé, 
ils sont cordialement invités à assis-
ter à ces réunions, organisées sous 
le patronage de leur chambre dépar-
tementale d'agriculture. 

Horizon Sisteronnais 

La période des pluies que nous 
subissons venant après celle d'un 
soleil ardent et d'une sécheresse pré-
judiciable à l'agriculture nous per-
met de considérer la saison touristi-
que dans les Alpes comme' touchant 
à sa fin ; nous aurons certes encore 
quelques bonnes journées automna-
les qui nous feront croire chez nous 
que l'été est éternel, mais au signe 
avant coureur de l'hiver si nous con-
sidérons encore la rentrée des clas-
ses, des Chambres et le retour chez 
eux des estivants nous dirons que la 
saison est close. Pouvons-nous dire 
qu'elle a été meilleure que celle des 
années précédentes? En toute sincé-
rité nous répondrons, non ! Elle a 
été cette année plus mauvaise. Cela 
tient à trois facteurs principaux : 
d'abord la crise, la défectuosité de 
l'éclairage des campagnes et le man-
que de logement en banlieue. 

De la crise nous n'en parlerons 
que pour dire qu'elle sévit aussi 
bien à la ville que chez nous ; l'ins-
tabilité financière, un ralentissement 
dans les affaires en sont les princi-
pales causes, une bourse par consé-
quent moins garnie qu'antérieure-
ment, n'a pas permis de trop longs 
déplacements. ...... 

De l'éclairage des campagnes ! 
Nous touchons ici à une question 
vitale. En effet, des nombreuses let-
tres reçues tant par le président du 
Syndicat d'Initiative que celles qui 
nous sont parvenues toutes posaient 
la même question : Quel est l'éclai-
rage employé à la campagne ? Evi-
demment lorsque nous faisions con-
naître que l'électricité manquait et 
que le pétrole était le seul éclairage 
employé, aucune suite n'était don-
née à l'affaire et la famille ne ve-
nait pas puisque on ne pouvait lui 

donner satisfaction sur ce point. 
C'est donc dire que dès que l'élec-
tricité éclairera la campagne les 
demandes de location d'un Habitat 
obtiendront une réponse favorable 
et seront suivies d'effet. 

Nous ouvrons ici une parenthèse. 
Dans un voyage fait dernièrement 
à Sainte-Tulle, nous eûmes l'occa-
sion d'approcher un dirigeant de 
l'Energie Electrique à qui nous po-
sâmes la question. Sa réponse -fut 
des plus rassurantes car elle permet 
d'espérer que bientôt l'électrification 
des campagnes sera un fait accom-
pli. Il ne reste plus que quelques pe-
tites questions de détail à applanir 
entre la municipalité et la Compa-
gnie intéressée. Nous n'ignorons pas 
que le désir de la municipalité est de 
solutionner cette affaire le plus tôt 
et au mieux des intérêts de la ville. 
Tout nous fait donc espérer qu'avant 
le printemps, l'électricité sera dans 
les principaux quartiers de la ban-
lieue. 

Quant aux logements en campa-
gne, il faut reconnaître qu'ils sont 
rares. A Sisteron, oh né bâtit pas, 
nous n'avons pas comme l'on dit, 
la bougeotte de la pierre, alors qu'à 
Gap, à Digne, à Laragne, de nouvel-
les constructions s'élèvent chaque 
année. Chez nous, les bourses moy-
ennes calculent sur , le prix élevé 
d'une maison et, notre syndicat d'Ini-
tiative dont l'utilité se fait sentir 
quand il intervient devrait patroner 
un concours de villas « touristiques » 
parmi les entrepreneurs de maçonne-
rie de notre ville. Nous ne voulons 
pas d'une habitation dont l'édi-
fication et l'ameublement seraient 
d'un prix trop élevé, mais d'une pe-
tite maison qui sera encore rendue 
plus agréable par l'appoint de l'eau 
potable qui circule déjà en ces lieux. 
C'est une idée que nous émettons 
qui peu très bien donner un 
bon résultat. 

Si nous parlons construction, nous 
parlons aussi éclairage, l'un étant 
la conséquence de l'autre, ce qui 
nous aide à dire que lorsque le bâti-
ment va, tout va. Notre 'commerce 
local n'y perdrait rien. Mais voilà! 
il s'agit de commencer. 

P.-L. 

LETTRE OUVERTE 
à mon bon ami 

Titin BRISEMOTTE 

Marseille le 26 septembre 1933. 

Mon vieux Titin, 

En attendant que tu aies réinstal-
lé ton micro, me voilà obligé de 
t'écrire, de soliloquer avec toi. Tu 
as regagné ton perchoir de Garches 
où règne la sérénité, tu es un sage. 
Combien de fois j'envie le calme 
de ta vie alpestre, dans les mille 
bruits et odeurs non suaves de la 
grande ville. On y mène une vie 
de fièvre, elle brûle le sang et ronge 
les nerfs. Je sais que toi, tu n'envies 
pas notre existence, et tu as raison, 
oh ! combien ! Titin. Vers la ving-
taine on est assoiffé de mouvement 
de plaisirs, la sève ardente a besoin 
de s'extérioriser ; mais, à notre âge, 
on aspire après la paix, heureux ce-
lui qui, comme toi, la trouve chaque 
jour à son chevet. 

La grande ville, mon bon Titin, 
c'est l'anémie des races, anémie mo-
rale aussi bien que physique, c'est 
en tous cas, pour beaucoup, la dévia-
tion du sens moral. Heureux les 
pays ou, comme à Sisteron, on peut 
supprimer les tribunaux, parce qu'ils 
n'ont pas d'affaires à juger. Ici, hé-
las ! MM. les juges ne sont pas près 
d'en être réduits à l'allocation de 
chômage, on parle toujours de créer 
de nouvelles chambres, des chambres 
où on ne connaitpas le repos, le 

délit y est en permanence. Les jour-
naux sont 'un perpétuel roman feuil-
leton. La police, on a beau l'aug' 
menter, elle est toujours insuffisan-
te. Cela n'est pas particulier à Mar-
seille, ni même à la France, bien en-
tendu, mais à toutes les grandes vil-
les, l'immoralité et l'amoralité y 
font tâche d'huile. Avant, il y avait 
encore la crainte du bon Dieu, avec 
comme garde-champêtre : le diable, 
maintenant, il n'y a plus que celle 
du gendarme qui lui, n'a pas le don 
d'ubiquité. Vois à Paris, on parle 
toujours de l'affaire Nozières dont 
les journaux, comme l'a dit juste-
ment le sympathique Maurice Mar-
rou, ont fait un scandaleux et pro-
fitable feuilleton, et déjà un nouveau 
crime scrapuleux chasse l'autre. Os-
car Dufrenne, directeur de Théâtres 
parisiens, vient d'être trouvé assas-
siné, dans son bureau directorial. 
Les premières investigations mon-
trent l'oreille d'un matelot, peut-être 
d'opérette, mais, à coup sûr de mé-
lodrame, et le voile à- peine soulevé 
laisse monter l'odeur de la crapule. 
Voilà, de la nouvelle toute chaude et 
croustillante pour les journaux, celà 
va être servi en tranches. Et que tu 
as raison de ne pas vouloir venir 
dans la grande ville, reste à Siste-
ron, mon bon Titin, si parfois ça y 
sent la crotte de bique, ça sent rare-
ment la canaille. 

Dans la grande ville tout le mon-
de s'y est précipité, surtout depuis la 
guerre, le miroir aux alouettes était 
si fascinant. L'argent, à défaut de 
l'or que l'on terre, y brillait de tout 
son éclat, sous forme de papier mon-
naie, assez terne, mais, toujours re-
nouvelé. Mais, la politique de la 
bourse percée ne pouvant avoir 
qu'un temps, le règne des vaches 
maigres est arrivé, le chômage sévit, 
on distribue des fonds aux chômeurs, 
mais, combien celà durera-t-il enco-
re ? Les caisses municipales, comme 
celles de l'Etat sont à sec et l'on 
entend le bruit du râteau du caissier 
qui cherche, dans les coins, les der-
nières pièces égarées. 

M. Lamoureux, des finances, nous 
annonce un plan de rénovation du 
budget mis à sac. Un essai d'aug-
mentation des impôts . ( encore ) °a 
soulevé d'unanimes: protestations. 
Devant ce sursaut du contribuable, 
excédé, changement de direction, 
après avoir arrêté le recrutement des 
fonctionnaires, Lamoureux ( de nos 
sous ) parle encore de diminuer leur 
traitement, il a osé cette fois par-
ler de la

;
 réduction de la retraite du 

combattant et de beaucoup d'autres 
réductions aussi. Tu vas voir à la 
rentrée cette levée de boucliers : 
contribuables et fonctionnaires dans 
un grand élaa patriotique vont se 
refuser, avec ensemble, à faire les 
frais de cet équilibre budgétaire ; 
Il ne va rester au gouvernement, 
s'il ne veut pas périr et entrainer 
peut être avec lui le régime, qu'à 
faire une fois preuve d'autorité, et 
imposer les solutions qu'il jugera 
équitables, mais, qui s'imposent pour 
le salut du franc, des français et 
de la France aussi. 

Comme l'ont reconnu les S. F. I. 
O. à la Marquet, qui n'ont pas perdu 
le sens des réalités tangentes, le 
principe d'autorité, nécessaire dans 
toute société organisée, est tombé 
en complet abandon, aussi tout s'en 
va à vau-l'eau, personne ne veut plus 
obéir, chacun en fait à sa tête, et, 
l'Etat affaibli par les surenchères 
électorales n'a plus l'énergie néces-
saire pour commander non seule-
ment, aux citoyens libres, mais, mê-
me à ses propres employés dont il 
est devenu le prisonnier, par la loi 
du nombre qu'il a créée lui-même. 
La moitié plus un a raison même si 
elle a cent fois tort. 

Tu penseras que je suis bien triste 
cette semaine, que veux-tu, mon bon 
ami, il y a des moments comme ça 
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dans la vie, on n'a pas le bouchon.... 
où l'on voit noir même ce qui est 
blanc, or tout est gris en ce moment 
Titin. Comme je te le dis plus haut, 
on ne peut ouvrir un journal, sans 
y lire : vols, crimes, armements, dé-
sarmement, menaces de guerre, in-
ventions diaboliques destinées, pour 
la plupart, à détruire plus facile-
ment l'humanité. Décidément, Titin, 
au plus l'homme est instruit, au plus 
il devient mauvais. 

Au revoir, Titin, je vais acheter 
Le Rire ou le Pèle -Mêle, peut-être 
que là on ne parle pas de crimes, 
ou plutôt non, L'Epatant.... ça c'est 
enfantin.... ah ! non ! zut ! on y 
parle des « pieds nickelés » Je fer-
me les yeux, Titin, je ne veux plus 
rien voir ! 

L. SIGNORET. 

Voie! l'Hiver ! 
LES CHOSES URGENTES 

Attention lire attentivement ces ren-
seignements très utiles et très in-

téressants. 

Plus de 

Cheminées fumantes 
dans les 

Maisons d'Habitations 
L'ART DU DEFUMAGE. 

UN SIECLE DE RECHERCHES 

ET DE TRAVAIL ACCOMPLI. 

RECUEIL DE TROIS GENERATION. 

Pour tous renseignements, devis et 
travaux, s'adresser à 

MARCEL ANDINE 
Entrepreneur 

AVENUE DE LA GARE — SISTERON 

Téléphone 94. 

ON LOUERAIT 
MEUBLES, VILLA ou APPARTE-
MENT, 4 ou 5 pièces, confort, pour 
6 mois, de décembre à Juin. S'adres-
ser au bureau du Journal. 

En Cba$se I 

UN BASSET 

Nom d'un chien, ce hasseur m'épate 
Cependant que j'use mes pattes 
A faire lever le gibier 
Lui fusille de gauche à droite 
Car toujours vide est son carnier 
Pourtant il touche quelquefois 
Dans ce cas j'aime autant ma foi 
Lui voir son arme en bandoulière 
Car, alors, elle claque v' /an ! 
Et, je suis couché sur le flanc 
Avec dit plomb dans le derrière. 

UN LAPIN 

Vive la chasse ! J'en rafolte 
J'aime à faire des cabrioles 
Entre les jambes du chasseur 
Et je ne risque rien en somme, 
Car il manquerait, ce brave homme, 
Uu tau/ eau dans un ascenseur 
Son fusil jamais ne fait mouche 
Je conseille à ce Tartarin 
Qui me rate avec ses cartouches 
De chasser avec un mandrin 

LE CHASSEUR 

Jusqu'au soir et de grand matin, 
Parmi la lavande et le thym 
Je vais suant, geignant, à bout, 
Vraiment ça ne vaut pas le coup 
Et de dépit j'en ai la. fièvre 
Car, c'est une fatalité, 
Chaque fois je l'ai constaté 
Il y a loin de mon coup.... au lièvre. 
Puis si je traque le perdreau 
Je suis refait dans les grands prix 
Car je n'ajoute à mon tableau 
Qu'un cor ou qu'un œil de perdrix 
Si bien que j'entrerai bredouille 
Et me ferait traiter d'andouille 
Par une bande de sagouins 
Si je ne savais la manière 
D'aller remplir ma gibecière 
Au marchand de gibier du coin ! 

Av;s AU GOURMETS 

C'est un met exquis, captivant, 
Qu'une caille sur canapé 
Mais il arrive assez souvent 
Que ce dernier est occupé 
Alors ja.'tes choix d'un divan. 

André TERRAT. 

RENTRÉE DES CESSES 
A l'occasion de la rentrée des classes du 1 er Octobre prochain, une 

Grande Exposition de Fournitures Scolaires est faite dans les vitrines 

de l'I IMPRIMERIE - LIBRAIRIE - PAPETERIE 

PASCAL LI EUT 1ER 

25, Rue Droite — SISTERON 

Les Ecoliers pourront y faire un grand choix de : 

GOMMES, encre et crayons, 

BOITES DE PEINTURE, 

BOITES DE COMPAS, 

CAHIERS en tous genres, papier 
Anglais, 1 er choix. 

LIVRES DE CLASSES, 

PLUMIERS en tous genres, CARNETS de poche, 

SERVIETTES américaines, PAPIER A LETTRE, 

CARTABLES, à deux usages, PAPIER CLOCHE, 

MALETTES, pour fillettes, SOUS -MAIN, 

ALBUMS A DESSIN, ENCRES, noires et de couleurs.. 

CRAYONS, noirs et de couleurs, PLUMES et PORTE-PLUMES, 

ARDOISES, factices et naturelles, TAILLES - CRAYONS, etc.. etc.. 

— o— Entrée Libre — o— Prix Modérés — o— 

Réduction spéciale aux membres de l'Enseignement. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTEKON 

Consultation gratuite de Nour-
rissons. — Toutes les mamans et 
nourrisses, sans exception aucune, 
sont informées qu'une consultation 
gratuite de nourrissons fonctionnera 
sous les directives de la Croix- Rou-
ge, rue de l'Evéché, N° 1, les pre-
mier et troisième samedi de chaque 
mois de 10 à 11 heures du matin, 
la première séance aura lieu le 7 
octobre à 10 heures. 

La consultation est ouverte à tous 
les enfants âgés de moins de 2 ans. 

Les mamans et les nourrisses trou-
veront là des conseils précieux pour 
les aider à mener à bien la tache 
délicate d'élever un jeune bébé et 

de lui assurer le maximum de chan-
ces de survie. 

La présentation régulière aux con-
sultations de nourrissons est obliga-
toire : 

1 ) Pour les enfants dont les pa-
rents bénéficient à un titre quelcon-
que des allocations publiques, pri-
mes d'allaitement, primes à la nata-
lité, encouragement aux familles 
nombreuses. 

2) Pour les enfants placés en 
nourrice hors du domicile des pa-
rents. 

3 ) Pour les pupilles de l'assis-
tance publique. 

4 ) Pour les enfants dont les pa-
rents bénéficient des prestations ser-
vies au titre de la loi sur les assu-
rances sociales. 

Les parents qui négligeraient sys-
tématiquement de présenter leurs en-
fants aux consultations de nourris-
sons, s'exposeraient à la suppression 
des avantages énumérés ci-dessus. 

Fédération nationale des blessés 
du Poumon et des Chirurgicaux. 
Section de Sisteron. — Aux adhé-
rents et sympathisants. — L'heure 
a sonné, mes chers camarades, ou 
nous devons faire front aux nouvel-
les attaques qui s'annoncent contre 
les victimes de la guerre ; que cha-
cun de vous nous procure un adhé-
rent et notre force sera doublée. Dès 
le début de l'année 1933, de graves 
atteintes ont été portées à la loi 
des pensions du 31 mars 1919, d'a-
bord la loi des finances du 28 fé-
vrier 1933 et l'article 87 de la dite 
loi, a modifié l'article 7 de la loi 
des Pensions. Désormais ce ne sera 
plus un délai de quatre ans pour 
pouvoir prétendre à une pension dé-
finitive, mais bien un délai de dix 
ans. Ensuite la fameuse loi de révi-
sion a suivi, ajoutons a celà la sus-
pension de la loi sur les emplois 
réservés, expirant en juillet dernier. 
D'autre part les subventions aux 
Offices des Pupilles de la Nation, 
ont été réduites dans de notables 
proportions, il est vrai que le Père 
la Victoire avait dit un jour du haut 
de la tribune « ils ont des droits sur 
nous » alors qu'on a laissé jouir 
en paix les profiteurs de guerre du 
profit de leur rapines, scandale des 
exhumations, des régions libérées et 
tant d'autres. Une sévère révision 
de tous les marchés de guerre four-
nirait à messieurs les Parlementaires 
les ressources plus que nécessaires 
pour assurer l'équilibre du budget, 
sans porter de nouvelles atteintes 
aux droits des anciens combattants 
et victimes de la guerre. 

Le secrétaire adjoint de la 
Section de Sisteron F. N. B. P. C. 

CHAIX. 

A VENDRE 
BANQUETTES, COUSSINS, JOLI 
FOURNEAU de cuisine, bon état, 
Un GROS POELE, 3 PLACARDS, 
etc.. etc.. S'adresser à Fred's Taver-
ne, ex-café du Commerce, Sisteron. 

Impôt sur les Automobiles. — 
La perception de cet impôt aura lieu 
à la mairie le lundi 2 octobre cou-
rant aux heures habituelles. Les pos-
sesseurs de motos ou d'automobiles 
sont informés que l'impôt est paya-
ble par trimestre et d'avance. 

DÉPARTEMENT DES BASSES-ALPES 

Chemin Vicinal Ordinaire numéro 11 des Flantiers 

COMMUNE 

P u r g1 e 

DE SISTERON 

d'Hypothèques 

AVIS — 

Par acte administratif reçu le 15 Juillet 1933 par Monsieur le Maire de Sisteron, à cet effet délégué, enregistré, le propriétaire dénommé dans le tableau ci-après, a cédé à 

la Commune pour la rectification du chemin Vicinal Ordinaire N° 11, à Sisteron, pour les parcelles de terrain dont la désignation suit et dont la vente a été stipulée aux 

conditions suivantes : 

rdre 

NOM et PRENOMS 

des 

propriétaires 

Domicile 

Désign. cadastrales NATURE Contenance en m2 Prix Stipulé Indemnités spéciales TOTAL 

N. d'o 

section | 

numéro lieux dits 

des 

terrains 
par 

parcelle 

par 

propriét. • 

par 

parc. 

par 

propriét. 

Causes 

d'augmenta. 

Montant 
de l'aug-

mentation 

par 

propriét. 

1 COLOMB Raoul Henri 
Négociant 

Sisteron D 

179 p 

180 p 

181 p 

Les 

Plantiers 

Pré 850 850 * 10.200 10.200 10.200 

Cette publication est faite en conformité des articles 6 et 15 de la loi du 3 mai 1841, afin que les intéressés puissent, dans la quinzaine de la transcription de l'acte faire 
inscrire les privilèges et les hypothèques conventionnelles, judiciaires ou légales. A défaut d'inscription dans ce délai, les immeubles cédés à la Commune seront affranchis dé tous 
privilèges de quelque nature qu'ils soient, sans préjudice des droits de femmes, mineurs et interdits, sur le montant de l'indemnité revenant au vendeur. 

Fait à Digne le 16 Septembre 193?., 

Le Préfet des Basses-Alpes, PIERRE PROTEAU. 

» - • Pour ampHation :. Le chef de JQivision t Illisible, 
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AVIS 
Il est défendu de ramasser les 

Champignons dans le reboisement 

de Saint-Geniez et Chardavons, sous 

peine de porcès-verbal. 

Impôt sur le Chiffre d'affaires 
et Taxe d'Abatage. — La percep-

tion de ces impôts aura lieu à la 
mairie les mardi 3, mercredi 4 et 
jeudi 5 octobre aux heures habituel-

les. Tous les redevables, sans excep-
tion doivent se présenter. 

Collège Paul Arène. — M. le 

Principal a l'honneur de rappeler 
aux familles que conformément aux 
intructions ministérielles, un dossier 

scolaire et certificat médical sont exi-

gés avant la rentrée pour l'inscrip-

tion des élèves en 6me . 11 se tient 
à la disposition des parents pour 

tous renseignements, tous les jours 

de 9 heures à midi. 
La rentrée des classes est fixée 

au Lundi 2 octobre. L'examen d'ad-
mission des élèves inscrits pour en-

trer en 6me aura lieu le même jour, 

à partir de 8 heures. 

CASINO - CINEMA 
Samedi, en soirée, 

Dimanche, matinée et soirée. 

Actualités Paramount 
Actualités parlantes et sonores 

LF. MONT SAINT -MICHEL 
documentaire 

HISTOIRES DE RIRE 
comédie comique avec PAULEY 

FN TOURNEE, 
dessins animés sonores. 

MICHE 
avec Suzy Vernon, Robert Burnier, 

Marguerite Moreno et Dranem. 

Ul Boulangeries Robion 
pour 5 francs d'achat de Chocolat 
Jean Dauphin, il sera délivré un 

BILLET DE TOMBOLA 
de la quinzaine Commerciale d'Aix. 

VARIETES CINEMA 
Cette semaine soirée de gala, 

avec au programme un film, dans 

lequel il y a du soleil, de l'amour 
et du rire : 

Soleil - pari? 
avec les vedettes bien connues, Ali-

da Rouffe et Fortuné ainé. 

La représentation commencera par 
les actualités et des films documen-
taires. 

L'UNION 
Demandez toujours notre NELT A 

le plus velouté des Chocolats à 

croquer. 

Etat -Civil 
du 22 au 29 septembre 

NAISSANCES 

Fernande Schloter, La Coste. 

PUHLICATIONS DE MARIAGES 

Marcel Louis Emile Rolland, élec-
tricien, domicilié à Sisteron et De-

nse Madeleine Igoulin, sans profes-

sion, demeurant et domiciliée à Vil-

les-s-Auzon ( Vaucluse ). 

Mme HONORE 
COUTURIÈRE 

21, Place du Marché — SISTERON 

Informe sa nombreuse clientèle 

qu'elle ajoute à son commerce de 

Couture et Nouveautés 
toi rayon de 

CONFECTIONS 
flv" TOUS GENRES POUR DAMES 

Ces articles exclusivement confec-

tionnés par elle-même seront livrés 
â des prix défiant toute concurrence. 

Etude de M= Jean ESMIEU 

Notaire à SISTERON. 

APPORT 
de ponds de Commerce 

en Soeiété 

Première Publication 

Suivant acte reçu par Me ESMIEU, 
notaire à SISTERON, le vingt -

sept septembre mil neuf cent tren-
te trois, enregistré au bureau de 

Sisteron, le vingt huit septembre 
même mois, folio 33, case 215, 

contenant les status de la société 

Splendid' Garage 

Ailhaud et C' e 

société à responsabilité limitée au 
capital de CENT MILLE FRANCS 

dont le siège social est à Sisteron, 
avenue de la Gare, ayant pour 

objet l'exploitation de toutes bran-

ches se rattachant directement ou 
indirectement au commerce de 

l'automobile et de ses accessoires 
et notamment celle du fonds de 

commerce ci-après désigné, société 
formée entre Monsieur ALBERT 

AILHAUD, garagiste, demeu-
rant à SISTERON, et Monsieur 

OCTAVE BONTOUX, négociant 
demeurant à PEIPIN, hameau des 

Bons-Enfants, pour une durée de 

trente années à compter du quin-
ze Septembre courant, ledit Mon-

sieur Albert AILHAUD a fait ap-
port à la société précitée du fonds 

de Commerce de 

Garage et Réparations 

de voitures Automobiles 
qu'il exploitait à Sisteron, avenue 

de la Gare, et connu sous le nom 

de 

SPlkEJlDID' GARAGE 
Les oppositions seront reçues dans 

les dix jours de la deuxième in-

sertion en l'étude du notaire sous-
signé, domicile élu. 

/. ESMIEU, notaire. 

AU THEATRE 
...certes, mais pas chez vous, 

tout en écoutant le radio-

théâtre ou l'opérette que vous 

aurez choisi ce soir là. Un wux IMPOSB 

coup de téléphone, et le jour 

qui vous conviendra nous 

vous installerons à l'essai! 

chez vous, sans trais ni 

engagement de votre part, 

le merveilleux 

PHILIPS 830 S 
à "Super-Inductance" 

1450 FRANCS 

Distributeurs Officiels : 

C. FIASTRE et M. SCALA 

—o— SISTERON —O— 

Téléphone 101. 

Agences : 

Oraison: M. SAURET ; 

Les Mées : M. BONNEFOY ; 

Forcalquier : M. MON 1ER ; 

Manosque : 

M. 
M. ALLEMAND. 

Etude de M« Guillaume BUES 
Notaire à SISTERON. 

Vente de Fonds 

de Commerce 

Par adjudication sur licitation aux 

minutes de Me BUES, notaire à 
SISTERON, du vingt six août mil 
neuf cent trente trois, Monsieur 

Henri Jules Martin FRANC OU, 
limonadier, demeurant à SISTE-

RON, s'est rendu adjudicataire du 
fonds de commerce d' 

Epicerie et 

deDébitdeBoi§§or)§ 
exploité à .SISTERON, faubourg 

de la Baume, qui dépendait de la 
communauté ayant existé entre lui 

et Madame Julie Louise Antoinet-
te C H O U Q U E T, son épouse 
décédée. 

La publication de la vente a été fai-
te au Bulletin Officiel des Ventes 

et cessions de fonds de Commerce 

numéro du vingt-trois septembre 
mil neuf cent trente trois. 

Les oppositions devront être faites à 
peine de forclusion dans les dix 

jours de la présente insertion, en 
l'étude de M« BUES, notaire, do-

micile élu. 

BUES, Notaire. 

CABINET DENTAIRE 

chirurgien-dentiste 

Cabinet ouvert le Dimanche 

Maison MARNEFFE, Ancienne Poste 

quatre coins. Sisteron. 

Panification Viennoise 

GUçtaVe ¥/l^HlUS 
Ancienne Boulangerie Garcin 

35, RUE DROITE — SISTERON 

informe son aimable et nombreuse 

clientèle qu'elle trouvera à son ma-
gasin la POGNE SISTERONNAISE 

créée par la maison à 10 francs le 

kilo ainsi que toute sa fabrication 
au beurre pur d'Isignv, son LON-
GUET DE REGIME à" 14 francs le 

kilo ainsi què son GRESSIN fabri-
qué par la maison à 12 francs le k. 

HERNIE 
_-*JIS GUERI. — C'est l'afllrmatlon de 

toutes les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

M 1*1 AGCD le Grand Spécialiste de 
■ ULAOCll PARIS. 44, Ed SÉBAST0POL 

En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise sans gêne, 
sanssouf Irances ni Interruption de travail, 
les hernies les plus volumineuses et les 
plus rebelles diminuent instantanément de 
volume et disparaissent peu à peu complè-
tement. 

De ;ant de tels résultats garantis toujourspar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a-
dresser sans retard à M GLASER qui leurrera 
gratuitement l'essai de ses appareils de 9 à 4 b. à 

FORCALQUIER, 2 octobre, de 10 h. 

à 4 h. Hôtel des Voyageurs. 

ORAISON, 3 octobre, de 9 h. à 2 h. 

Hôtel Nègre. 

DIGNE, samedi 7 et le 8 octobre, 

Hôtel Boyer-Mistre. 

SISTERON, 9 octobre, Modem 
Hôtel des Acacias. 

CHUTE MATRICES et tous ORGA-

NES, VARICES, ORTHOPEDIE, 

GLASER, 44, Bd Sébastopol, Paris. 

OU DR 

STELOI 
Trente Années de Succès 

Milliers de Références 
Usine è B/ois (L &C) 

En vente chez votre fournisseur habituel. 

Pour le traitement à sec, demander le VITRIOLEX St-ELOI. 

COMPAGNIE DES 

Transports Citroen 
DES -A. LPES 

40, Avenue de Grenoble - GAP 
TÉLÉPHONE 2-33 

Services Réguliers 

Ligne n" 1 GAP - BRIANÇON-Le LAUTARET 

Embrun 

Gap 

Briançon 

Le Lautaret 

7 h. 30 17 h. 45 

6 h. 15 16 h. 30 

8 h. 45 19 h. 00 

10 h. 30 

Le Lautaret 16 h. 30 

Briançon 7 h. 00 17 h. 30 

Embrun 8 h. 00 19 h. 00 

Gap 9 h. 15 20 h. 15 

Ligne n° 2 — GAP - MARSEILLE 
Gap 

Sisteron 

Manosque 

Aix 

Marseille 

6 h. 00 

7 h. 10 

8 h. 20 

9 h. 30 

16 h. 00 

16 h. 50 

18 h. 20 

19 h. 20 

10 h. 00 20 h. 00 

Marseille 

Aix 

Manosque 

Sisteron 

Gap 

7 h. 00 16 h. 00 

7 h. 40 16 h. 45 

8 h. 50 18 h. 00 

10 h. 00 19 h. 10 

11 h. 00 20 h. 15 

Bureau à Marseille: BAR-VENTURE, 12 Porte d'Aix. 

Bureau à Sisteron : JEAN GALVEZ, transports. 

Ligne 
Gap 

Saint-Bonnet 

Corps 

La Mure 

Grenoble 

n° 3 — GAP - GRENOBLE 
6 h. 15 

6 h. 45 

7 h. 30 

8 h. 30 

9 h. 45 

16 h. 00 

16 h. 40 

17 h. 33 

18 h. 20 

19 h. 30 

Grenoble 

La Mure 

Corps 

St - Bonnet 

Gap 

16 h. 30 

17 h. 45 

18 h. 50 

19 h. 30 

20 h. 00 

8 h. 00 

9 h. 15 

10 h. 20 

11 h. 00 

11 h. 30 

Bureau à Grenoble : 15, Rue Montorge. 

Bureau à Gap: CAFE DE LA BOURSE, Place Alsace - Lorraine 

MESSAGERIES A TOUS LES SERVICES 

Réductions. — MM. les Mutilés, Voyageurs de Commerce, familles 

nombreuses, etc.. sur présentation de leur carte. 

CREDIT LYONNAIS 
Capital et Réserves 1 milliard 208 millions 

1475 Sièges en France et à l'Etranger 

Agence de DIGNE, 28, Bd Gassendi 
Téléphone N- 37 

^ / SISTERON, télép 113, ouvert le mercredi, 

BUF63QX \ samedi et jours de foire. 

Aux MEES, ouvert le Jeudi. 

BARREME CASTELLANE - SEYNE 

Toutes opérations de banque et de titres. Location de 
compartiment de coffre-forts 

rattachés 

Location A utomobile 
Jean GithXaVISZ 

Téléph 2. - SISTERON - Téléph. 2. 

• Nombreuses . attestations 
Des milliers de malades reconnais-

sants déclarent que la poudre Louis 

Legras est le spécifique par excel-
lence de toutes les maladies des 

bronches et des poumons. La poudre 
Louis Legras, qui a obtenu la plus 
haute récompense à l'Exposition 

Universelle de 1900, calme instanta-
nément les plus violents accès d'as-

thme, catarrhe, essoufflement, toux 
de vieilles bronchites et guérit pro-
gressivement. 

Une boite est expédiée contre man-

dat de 5 frs. 25 (impôt compris) 
adressé à Louis Legras, 1 boulevard 
Henri IV, Paris. 

Service Régulier par Autocars 
SISTERON - DIGNE - SISTERON 

— Correspondance Gap — 

P. BUES, SISTERON — Télép. 0.20 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 

Boulevard Gassendi, Tél. 0.86. 

Prix des places: Sisteron-Digne, 8 frs. 

En Vente à la Librairie Lieutier 
DICTIONNAIRE UNIVERSEL LA-

ROUSSE ( en deux, volumes ). 

LAROUSSE MEDICAL, ILLUSTRE, 

(T volume). 

BANQUE des ALPES 
Société anonyme au capital 

de 6 millions 

Ancienne Banque 

(CHABRAND et P. CAILLAT) 

Siège Social à Gap, rue Carnot 

EMBRUN 

| LARAGNE 

Agences l SAINT- BONNET 

' SISTERON 

ouvertes 'ous BRIANÇON 

j (Ste-Catherine) 

f VEYNES les jours 

Bureaux 

auxiliaires 

^ SEYNE-LES-ALPES 

I GUILESTRE (Lundi) 

i SERRES (Samedi) 

? LA MOTTE-DU-CAIRE 

J LuS-la-CROIX-HAUTE 

f L'ARGENTIÈRE 

BRIANÇON-VILLE 

Achat et Vente de Monnaies 
Etrangères 

Dépôts de fonds avec intérêts 

OPÉRATIONS DE BOURSE 

Paiement de Coupons 

Encaisstmi nts d'effets de Commerce 

LOCATION DE COFFRES-FORTS 

Comptes-Courants Commerciaux 
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MÊkm 

Il AGE E R IH E 

Etablissements F. JOURDAIN Marcel FIASTRE 

Avenue de la Gare 
ON 

SISTERON JOURNAL 
est en vente à 

MARSEILLE, chez M. LA l'A Y, kios 

que 12, rue Gannebière. 

AIX. chez M. MILHAVET, journaux 

tabacs, cours Mirabeau 

et à l'imprimerie-librairie 1 ieulier 

♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦*♦♦♦»•♦♦* » 

POUR LA FEMME ■ 
Toute femme qui sourire d'un trouble quel-

conque de la Menstruation, Règles irréguùeres 
ou douloureuses,' en avance ou en retard, 
Pertes blanches, Maladies intérieures, Métrite, 
Fibrome, Salpingite, Ovarite, Suites de Couches, 
guérira sûrement rien qu'en faisant usage de la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
uniquement composée de plantes inoffensives 
jouissant de propriétés spéciales qui ont été 
étudiées et expérimentées pendant de longues 
années. 

La JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY est faite 
expressément pour guérir toutes les maladies S 
de la Femme. Elle les guérit bien p;irce qu'elle j* 

débarrasse l'intérieur de § 
tous les éléments nui-
sibles ; elle fait circuler 
le sang, décongestionne 
les organes, en même 
temps qu'elle las cicatrise. 

La JOUVENCE de l'ABBÉ 
SOURY ne peut jamais 
être nuisible, et toute 
personne qui souffre 
d'une mauvaise circu-

lation du sang, soit Varices, Phlébites, Hémor-
roïdes, soit de l'Estomac, ou des Nerfs, Chaleurs, 
Vapeurs, Etouffements, soit malaises du 

RETOUR D'AGE 
doit, en toute confiance, employer la 

JOUVENCE OE L'ABBÉ SOURY 
car tous les jours, elle guérit des milliers de 
désespérées. 

La JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY. préparéo api 
Laboratoires Mai;. DUMONTIER, à Roueu, se trouve 
dans toutes les pUarmaoles. 

PRIX, Le flacon 
Liquide 
Pilules 

1 O fr. 60 

I
Bien exiger la véritable 

JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY oui doit porte, 
le portrait de l'Abbé Soury et —-

en rouge la signature 

Aucun autre produit ne peut la remplacer 
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Sisteron - Imprimerie P. Lieutier. 

LA FORTUNE 
est 

à la librairie Lieutier 
La Librairie LIEUTIER, est 

seule dépositaire des billets de tom-
bola suivantes, autorisées par le gou-

vernement : 

La Plus grande France ( Coloniaux ) 

Billets jaunes. Trois millions de 

lots. Prix du billet: 3 francs. 

La liste officielle des tirages sera 

communiquée à la Librairie Lieutier 

de suite après le tirage. 

NOUVELLE ENCRE 
ARDOT,1) IJOR.I 

IEILLEURE DESENGRES 

tu vente à la Librairie Lieutier. 

vous 
gracieusement1 

Un moteur de diffuseur 

entre autres magnifiques 

PRIMES 
pour un abonnement ou renouvellement 
d'abonnement d'un an a JE FAIS TOUT, 
la revue moderne des métiers. Cinquante-
deux numéros par an, vous permettant 
de tout faire vous-même chez vous, pour 

45 francs. 
Nos primes gratuites sont des outils ou 
objets de première qualité et de valeur 
réelle, toujours visibles à nos bureaux. 

Abonnez-vous à JE FAIS TOUT 
13, rue d'Enghien, Pans (Xe) 

ÔÙ CHOISIR UNE ROBE ? 
MAIS DANS 

le/ mode/ en couleur/ 

!
frais 
jeun* 
pimpant 
d« bon g goût ( ingénieux 

mais \ utile 
pratiqua 

Mt mmk* ■mirf i 
'3,75 

90, Champs-Élysées. Paris 

UNE NOUVEAUTE 

LA NOUVELLE 

K> 
CITBOiN 
"moteur flottant" 
BOITE DE VITESSES SYN-

CHRONISÉE - ROUE LIBRE -

CHASSIS CITROËN - CAR-

ROSSERIE MONOPIÈCE -

" TOUT ACIER" - GLACES 

SÉCURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

" moteur flottant " 

BOITE DE VITESSES 

SYNCHRONISÉE -

CHASSIS CITROËN -

CARROSSERIE MO-

NOPIÈCE "TOUT 

ACIER" GLACES SÉ-

CURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

LA NOUVELLE cv 

eiTROËN 
"moteur flottant" 
BOITE DE VITESSES SYN-

CHRONISÉE - ROUE LIBRE -

CHASSIS CITROËN - CAR-

ROSSERIE MONOPIÉCE -

" TOUT ACIER" - GLACES 

SÉCURIT - PNEUS SUPER-

CONFORT. 

La Qéraat, 

y»»* gour la légalisation de la signature, ci-coutw, le mair.ç, 
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